
P a g e  | 126 

 

8 ς Baie de Jacques-Cartier 

 

 

 

 

 

 

 

 

Route principale 

/ƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ 

Végétation 

Milieu humide 

Tourbière réticulée 

Dépôts sableux 

Rivière à saumons 

Frayère de capelan 

Frayère à éperlan 

BAIE DE JACQUES-CARTIER 

 Carte 8. Vue générale et 

ŎƻƳǇƻǎŀƴǘŜǎ ŘŜ ƭΩƘŀōƛǘŀǘ 

LEGENDE 

Échelle  1 : 150 000 

Localisation 

1 : 1 700 000 



P a g e  | 127 

8 ς Baie de Jacques-Cartier 

FICHE #8. BAIE DE JACQUES-CARTIER 

8.1 Identification et localisation du site 

Coordonnées : UTM (Nord) : 411574    UTM (Est) : 5679247 

  Latitude : 51° 19' 21" N   Longitude : 58° 15' 21" O 

[Ŝ ǎƛǘŜ ŘΩƛƴǘŞǊşǘ ǎŜ ǎƛǘǳŜΣ Ł ƭΩ9ǎǘΣ Ł ǇŀǊǘƛǊ Řǳ ƘŀƳŜŀǳ ŘŜ {ƘŞƪŀǘƛƪŀ ŜǘΣ Ł ƭΩhǳŜǎǘΣ ƧǳǎǉǳΩŁ ƭŀ ōŀƛŜ ŘŜǎ 

Homards, incluant la baie de Jacques-Cartier, la rivière Chécatica, la baie Mistanogue et la rivière Napetipi 

ainsi que tous les îles et îlots qui se retrouvent au large. Au Nord, le site se termine à la hauteur de Cross 

Cove et Factory Cove (baie Marsal). Le site fait partie de la municipalité de Saint-!ǳƎǳǎǘƛƴΣ ƧǳǎǉǳΩŁ ƭŀ ōŀƛŜ 

Napetitpi. À partir de la baie des Homards, le territoire appartient à la municipalité de Bonne-Espérance. 

8.2 Description du milieu biophysique 

8.2.1 Composantes physiques 

Deux grandes rivières de la Basse-Côte-Nord se jettent dans le golfe du Saint-Laurent en passant par le 

ǎƛǘŜ ŘΩƛƴǘŞǊşǘ ǇǊŞǎŜƴǘΣ ǎƻƛǘ ƭŀ ǊƛǾƛŝǊŜ /ƘŞŎŀǘƛŎŀ Ŝǘ ƭŀ ǊƛǾƛŝǊŜ bŀǇŜǘƛǇƛΦ 

La rivière Chécatica mesure une trentaine de kilomètres de loƴƎ Ŝǘ ǎΩŞŎƻǳƭŜ Řǳ bƻǊŘ ǾŜǊǎ ƭŜ {ǳŘ ǇƻǳǊ ŦƛƴƛǊ 

sa course dans la baie de Jacques-/ŀǊǘƛŜǊΦ ¢ƻǳǘ ŀǳ ƭƻƴƎ ŘŜ ǎŀ ŎƻǳǊǎŜΣ ƭŀ ǊƛǾƛŝǊŜ ǎΩŞƭŀǊƎƛǘ Ł ǉǳŜƭǉǳŜǎ ŜƴŘǊƻƛǘǎ 

pour former des lacs, dont un porte même son nom. La baie de Jacques-Cartier a une forme échancrée en 

raison des nombreuses pointes et îles qui la composent ainsi que son contour dentelé. En plus de donner 

ǎƻƴ ƴƻƳ Ł ǳƴ ƭŀŎΣ ƭŀ ǊƛǾƛŝǊŜ /ƘŞŎŀǘƛŎŀ ǇƻǎǎŝŘŜ ǳƴ ƴƻƳ ƛŘŜƴǘƛǉǳŜ Ł ǳƴŜ ŘŜǎ ƞƭŜǎ ǉǳƛ ǎŜ ǎƛǘǳŜ Ł ƭΩŜƴǘǊŞŜ ŘŜ ƭŀ 

baie de Jacques-Cartier (Commission de toponymie du Québec, 2007b). 

Quand à la rivière Napetipi, elle est largement plus longue que la Chécatica, avec ses 113 km de long. 

Auparavant, les Innus de la région la nommaient Napetipiu Hipu, Napetiuku Nipi et Napetitpi Miskumi. 

Cette rivière prend sa source au-delà du 52
e
 ǇŀǊŀƭƭŝƭŜ Ŝǘ ǎΩŞŎƻǳƭŜ Řǳ bƻǊŘ ǾŜǊǎ ƭŜ {ǳŘΦ tŀǊ ŘŜǳȄ ŦƻƛǎΣ ŜƭƭŜ 

ǎΩŞƭŀǊƎƛǘ ǇƻǳǊ ŦƻǊƳŜǊ ŘŜǎ ƭŀŎǎΣ ǎƻƛǘ ǳƴ ǇǊŜƳƛŜǊ Ł Ƴƛ-chemin, qui se nomme le lac Jamyn (Napetipiu Nipi 

pour les Innus), et sur une distance de 12 km à la fin de son trajet, soit le lac Napetipi. À environ 35 km à 

ƭΩ9ǎǘ Řǳ ǾƛƭƭŀƎŜ ŘŜ {ŀƛƴǘ-Augustin, la rivière Napetipi se jette dans la baie du même nom. La baie possède 

ǳƴŜ ŦƻǊƳŜ ŞǘǊƻƛǘŜ Ŝǘ ǎΩŀƭƭƻƴƎŜ ǎǳǊ ǳƴŜ ŘƛǎǘŀƴŎŜ ŘŜ ǎŜǇǘ ƪƛƭƻƳŝǘǊŜǎ Řŀƴǎ ƭŜǎ ǘŜǊǊŜǎΦ 9ƭƭŜ ǎŜ ǎƛǘǳŜ ŜƴǘǊŜ ŘŜ 

hautes rives rocheuses, ce qui la rend vulnérable aux vents provenant du Sud (Commission de toponymie 

du Québec, 2007c). 

En ce qui a trait à la baie, le Centre Aquacole de la Côte-Nord (CACN) a étudié la composition du substrat 

qui se retrouve dans quatre secteurs, soit Isaac Cove, Cross Cove, Factory Cove et Mussel Bar. Ce dernier 

ǎŜŎǘŜǳǊ Ŝǎǘ ǳƴ ŜƴŘǊƻƛǘ ƘŞǘŞǊƻƎŝƴŜ ƭƻǊǎǉǳΩƛƭ Ŝǎǘ ǉǳŜǎǘƛƻƴ ŘŜ ǎǳōǎǘǊŀǘΦ 9ƴ ŜŦŦŜǘΣ ƛƭ Ŝǎǘ ŎƻƳǇƻǎŞ 

principalement de sable, mais également de cailloux, de roche Ŝǘ ŘΩŀƭƎǳŜ ŎƻǊŀƭƛƴŜ, soit une algue rouge 

encroûtante. Les autres sites démontrent un substrat composé en très grand pourcentage de sable fin, 

ŀǾŜŎ ǳƴ ŎŜǊǘŀƛƴ ǘŀǳȄ ŘŜ ǎƛƭǘ ŀǊƎƛƭŜǳȄΦ [Ŝ ǎŜŎǘŜǳǊ ŘΩLǎŀŀŎ /ƻǾŜ ŘŞǘƛŜƴŘǊŀƛǘ ŞƎŀƭŜƳŜƴǘ ǳƴ ƭƛǘ ŘΩŀƭƎǳŜǎ ŎŀƭŎŀƛǊŜǎ 

(Côté et al., 2009). 
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Géologiquement, le site de la baie de Jacques Cartier est à 

la limite entre le socle de Grenville et les roches 

sédimentaires cambriennes de la région de Blanc-Sablon. 

De ce fait, la région est caractérisée par un substrat 

rocheux marqué de collines arrondies entaillées par de 

grandes échancrures. Ainsi, la baie de Jacques Cartier est 

engouffrée dans une fracture du socle Grenvillien. De 

ǇƭǳǎΣ ƭŜ ǊŜǘǊŀƛǘ ƎƭŀŎƛŀƛǊŜ ƴΩŀ ŀǇǇƻǊǘŞ ǉǳŜ ǘǊŝǎ ǇŜǳ ŘŜ 

dépôts meubles en bordure des côtes. Seuls des blocs 

erratiques se retrouvent sur la roche mère (Fig. 8.1). Ce 

phénomène est causé par le lessivage qui se déroula lors 

de la dernière régression marine. Il est toutefois possible 

de retrouver un mince dépôt de till, quelques dépôts 

glaciomarins et, de façon sporadique, des dépôts 

deltaïques et de plage (CIDCO et Université Laval, 2005). 

8.2.2 Composantes biologiques 

Flore 

tŜǳ ŘΩƛƴǾŜƴǘŀƛǊŜǎ ŦƭƻǊƛǎǘƛǉǳŜǎ ƻƴǘ ŞǘŞ ǊŞŀƭƛǎŞǎ Řŀƴǎ ƭŀ ōŀƛŜ ŘŜ WŀŎǉǳŜǎ /ŀǊǘƛŜǊΦ !ƛƴǎƛΣ ǎŜƭƻƴ 9ƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘ 

Canada (2002), les espèces qui se retrouveraient sur le site et aux alentours seraient les suivantes : 

Tableau 8.1 Liste des espèces végétales présentes sur le site de la baie de Jacques Cartier. 

Nom français Nom scientifique   Nom français Nom scientifique 

Airelle des marécages Vaccinium uliginosum   Lycopode innovant Lycopodium annotinum 

Amélanchier de Bartram Amelanchier bartramiana 
 

Lycopode sélagine Lycopodium selago 

Athyrium fougère-femelle Athyrium filix-femina   Mélampyre linéaire Melampyrum lineare 

Azalée des Alpes Loiseleuria procumbens 
 

Mélèze laricin Larix laricina 

Calamagrostis contracté Calamagrostis stricta   Osmonde de Clayton Osmunda claytoniana 

Carex aquatique Carex aquatilis 
 

Pâturin des prés Poa pratensis 

Carex déprimé Carex deflexa   Platanthère à feuille obtuse Platanthera obtusata 

Carex rariflore Carex rariflora 
 

Prêle des bois Equisetum sylvaticum 

Carex trisperme Carex trisperma   Rossolis à feuilles rondes Drosera rotundifolia 

Chimaphile à ombelles Chimaphila umbellata 
 

Ruppie maritime Ruppia maritima 

Coniosélinum de Genesee Conioselinum chinense   Saule à feuilles planes Salix planifolia 

Cornouiller stolonifère Cornus stolonifera 
 

Saule à fruits argentés Salix argyrocarpa 

Cypripède acaule Cypripedium acaule   Saule arctophile Salix arctophila 

Dryoptéride disjointe Gymnocarpium dryopteris 
 

Saule raisin-d'ours Salix uva-ursi 

Éléocharide uniglume Eleocharis uniglumis   Scirpe gazonnant Scirpus cespitosus 

Ériocaulon aquatique Eriocaulon aquaticum 
 

Spiranthe de Romanzoff Spiranthes Romanzoffiana 

Glycérie du Canada Glyceria canadensis   Troscart des marais Triglochin palustris 

Glycérie striée Glyceria striata 
 

Verge d'or à grandes feuilles Solidago macrophylla 

Listère cordée Listera cordata   Violette méconnue Viola incognita 

 

Figure 8.1. Paysage marqué par la roche-mère 

et quelques blocs erratiques. Source : CIDCO 

et Université Laval, 2005. 
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Faune 

Faune aquatique 

Selon le Système dΩLƴŦƻǊƳŀǘƛƻƴ ǇƻǳǊ ƭŀ DŜǎǘƛƻƴ ŘŜ 

ƭΩIŀōƛǘŀǘ Řǳ tƻƛǎǎƻƴ ό{LDI!tύΣ ŎǊŞŞ ǇŀǊ tşŎƘŜǎ Ŝǘ hŎŞŀƴǎ 

/ŀƴŀŘŀ όathύΣ ƭŀ ǊŞƎƛƻƴ Ł ƭΩŞǘǳŘŜ ŎƻƳǇǊŜƴŘǊŀƛǘ Řǳ /ǊŀōŜ 

ŎƻƳƳǳƴΣ Řǳ IƻƳŀǊŘ ŘΩ!ƳŞǊƛǉǳŜΣ Řǳ tŞǘƻƴŎƭŜ ŘΩLǎƭŀƴŘŜΣ 

Řǳ tŞǘƻƴŎƭŜ ƎŞŀƴǘΣ ŘŜ ƭΩhƳōƭŜ ŘŜ ŦƻƴǘŀƛƴŜ Ŝǘ Řǳ {ŀǳƳƻƴ 

atlantique. En ce qui a trait au Crabe des neiges, il y en 

aurait au Sud de la baie de Jacques-/ŀǊǘƛŜǊ ŀƛƴǎƛ ǉǳΩŁ ƭΩ9ǎǘ 

Ŝǘ Ł ƭΩhǳŜǎǘ ŘŜ ƭΩŜƳōƻǳŎƘǳǊŜ ŘŜ ƭŀ ǊƛǾƛŝǊŜ bŀǇŜǘƛǇƛΦ [ŀ 

Mactre de Stimpson serait présente un peu plus au large 

du secteur. Quand au capelan, il a été observé sur les 

berges des îles Marsal. Le Hareng atlantique se situerait 

dans la baie des Homards (MPO, 2007). Il y aurait 

ŞƎŀƭŜƳŜƴǘ ǇǊŞǎŜƴŎŜ ŘΩƻǇƘƛǳǊŜǎ Ŝǘ ŘΩƻǳǊǎƛƴǎ Řŀƴǎ 

certains secteurs du site (Fig. 8.2) (CIDCO et Université 

Laval, 2005). 

 

De plus, selon un rapport sur la prédation des pétoncles ensemencés en Basse-Côte-Nord, le Crabe 

commun, les Étoiles de mer pourpre et polaire ainsi que le Soleil de mer épineux seraient les quatre 

prédateurs principaux répertoriés sur le site de la baie de Jacques Cartier. Le Crabe araignée (Hyas sp.) et 

la Plie canadienne ou la Limande à queue jaune seraient également des prédateurs potentiels (Côté et al., 

2009). 

 

CƛƴŀƭŜƳŜƴǘΣ Řŀƴǎ ƭŀ ǊƛǾƛŝǊŜ /ƘŞŎŀǘƛŎŀΣ ƛƭ ȅ ŀǳǊŀƛǘ ǇǊŞǎŜƴŎŜ ŘΩhƳōƭŜ ŘŜ ŦƻƴǘŀƛƴŜΦ 9ƴ ŎŜ ǉǳƛ a trait à la rivière 

bŀǇŜǘƛǇƛΣ ŘŜǎ aŜǳƴƛŜǊǎ ƴƻƛǊ Ŝǘ ǊƻǳƎŜΣ ŘŜ ƭΩhƳōƭŜ ŘŜ ŦƻƴǘŀƛƴŜΣ ŘŜ ƭΩ;ǇŜǊƭŀƴ ŀǊŎ-en-ŎƛŜƭ ŀƛƴǎƛ ǉǳŜ ŘŜ ƭΩhƳōƭŜ 

chevalier auraient été observés (MRNF, S. Guérin, comm. pers. 2009). 

 

Faune aviaire 

Lƭ ŜȄƛǎǘŜ ǳƴ wŜŦǳƎŜ ŘΩhƛǎŜŀǳȄ aƛƎǊŀǘŜǳǊǎ όwhaύ Ł ƭΩhǳŜǎǘ Řǳ ǎƛǘŜΣ ǎƻƛǘ ƭŜ wha ŘŜ {ŀƛƴǘ-Augustin. Sur le site 

ƳşƳŜ ŘŜ ƭŀ ōŀƛŜ ŘŜ WŀŎǉǳŜǎ /ŀǊǘƛŜǊΣ ƛƭ ƴΩŜȄƛǎǘŜ Ǉŀǎ ŘŜ ǊŜŦǳƎŜ ƻǳ ŘΩ!ƛǊŜ ŘŜ /ƻƴŎŜƴǘǊŀǘƛƻƴ ŘΩhƛǎŜŀǳȄ 

!ǉǳŀǘƛǉǳŜǎ ό!/h!ύ ƴƛ ŘŜ ŎƻƭƻƴƛŜǎ ŘΩƻƛǎŜŀǳȄΣ ōǊŜŦ ƛƭ ƴΩȅ ŀ Ǉŀǎ ŘΩƘŀōƛǘŀǘǎ ŦŀǳƴƛǉǳŜǎ ǊŜŎƻƴƴǳs. Par ailleurs, il 

ƴŜ ǎŜǊŀƛǘ Ǉŀǎ ǎǳǊǇǊŜƴŀƴǘ ǉǳΩŀǳ Ǿǳ ŘŜ ƭΩƘŀōƛǘŀǘ ǇǊŞǎŜƴǘ Ł ŎŜǘ ŜƴŘǊƻƛǘΣ ǇƭǳǎƛŜǳǊǎ ŜǎǇŝŎŜǎ ȅ ƴƛŎƘŜƴǘΦ IŞƭŀǎΣ 

ƭΩŀōǎŜƴŎŜ ŘŜ ŘƻƴƴŞŜǎ ƴŜ ǇŜǊƳŜǘ Ǉŀǎ ŘŜ ƭŜ ŎƻƴŦƛǊƳŜǊΦ 

De façon générale, les oiseaux migrateurs se retrouvant sur la Basse-Côte-Nord survolent probablement le 

ǎƛǘŜ ƭƻǊǎ ŘŜ ƭŜǳǊ ǇŀǎǎŀƎŜ ŀǳ ǇǊƛƴǘŜƳǇǎ Ŝǘ Ł ƭΩŀǳǘƻƳƴŜΦ tŀǊ ŜȄŜƳǇƭŜΣ ŀǳ ǇǊƛƴǘŜƳǇǎΣ ƭŀ ǎŀǳǾŀƎƛƴŜ ƳƛƎǊŜ ǾŜǊǎ 

ŘŜǎ ŘŜǎǘƛƴŀǘƛƻƴǎ ƴƻǊŘƛǉǳŜǎ ǇƻǳǊ ƴƛŎƘŜǊΦ !ƛƴǎƛΣ ƛƭ Ŝǎǘ ǇǊƻōŀōƭŜ ŘΩȅ ƻōǎŜǊǾŜǊ ŘŜǎ ŎŀƴŀǊŘǎ ōŀǊōƻǘǘŜǳǊǎ Ŝǘ 

plongeurs tels que lŀ {ŀǊŎŜƭƭŜ ŘΩƘƛǾŜǊΣ ƭŜ /ŀƴŀǊŘ ǇƛƭŜǘΣ ƭŜ DǊŀƴŘ ƘŀǊƭŜ ƻǳ ƳşƳŜ ƭΩ9ƛŘŜǊ Ł ŘǳǾŜǘ ǉǳƛ ǎǳǊǾƻƭŜ 

la Côte-Nord en grand voilier. 

" ƭΩŀǳǘƻƳƴŜΣ ǇƭǳǎƛŜǳǊǎ ƻƛǎŜŀǳȄ ŘŜ ǊƛǾŀƎŜ ǘŜƭǎ ǉǳŜ ƭŜǎ ƭƛƳƛŎƻƭŜǎ όƭŜǎ ǇƭǳǾƛŜǊǎΣ ƭŜǎ ŎƘŜǾŀƭƛŜǊǎΣ ōŞŎŀǎǎŜŀǳȄΧύ ǎŜ 

reposent et se nourrissent sur les berges des baies où ils peuvent être observés (Tourisme Basse-Côte-

Nord, 2007). 

Faune terrestre 

Figure 8.2. Échantillonnage fait à la benne dans la 

ōŀƛŜ ŘΩLǎŀŀŎΦ tǊŞǎŜƴŎŜ ŘΩƻǇƘƛǳǊŜǎΣ ŘΩƻǳǊǎƛƴǎ Ŝǘ 

ŘΩŀƭƎǳŜǎ ŜƴŎǊƻǶǘŀƴǘŜǎΦ Source : CIDCO et 

Université Laval, 2005. 
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{Ŝƭƻƴ ƭŀ ǇƻǳǊǾƻƛǊƛŜ ŘŜ ƭŀ ǊƛǾƛŝǊŜ bŀǇŜǘƛǇƛΣ ƭΩhǳǊǎ ƴƻƛǊ Ŝǎǘ ǳƴŜ ŜǎǇŝŎŜ ǇǊƛǎŞŜ ǇŀǊ ƭŜǎ ŎƘŀǎǎŜǳǊǎ ŘŜ ƭŀ ǊŞƎƛƻƴ 

(Napetipi River Outfiters, année inconnue). Étant donné le peu de données recueillies sur ce site, il est 

ŘƛŦŦƛŎƛƭŜ ŘŜ ŎƻƴŦƛǊƳŜǊ ƭŀ ǇǊŞǎŜƴŎŜ ŘΩŀǳǘǊŜǎ ŜǎǇŝŎŜǎ ŘŜ ŦŀǳƴŜ ǘŜǊǊŜǎǘǊŜ ǇǊŞǎŜƴǘŜ Ł ŎŜǘ ŜƴŘǊƻƛǘΦ 

8.3 Description du milieu humain 

8.3.1 Situation géographique et contexte régional  

8.3.2 Histoire du site 

La baie de Jacques-Cartier porte ce nom en mémoire de Jacques Cartier, grand navigateur et explorateur 

célèbre qui effectua trois voyages au Canada entre 1534 et 1541. Lors de son premier voyage, il 

ǎΩŀǾŜƴǘǳǊŀ ǎǳǊ ƭŀ /ƾǘŜ-Nord sans toutefois dépasǎŜǊ ƭΩƞƭŜ ŘΩ!ƴǘƛŎƻǎǘƛ Ŝǘ ŀƭƭŀ ƧǳǎǉǳΩŁ ƭŀ ōŀƛŜ ŘŜǎ /ƘŀƭŜǳǊǎΦ !ǳ 

ŘŜǳȄƛŝƳŜΣ ƛƭ ŀƭƭŀ ƧǳǎǉǳΩŁ aƻƴǘǊŞŀƭ όIƻŎƘelaga à cette époque) et hiverna à Québec, nommé Stadaconé. 

9ƴ ŀƻǶǘΣ ƛƭ Ǿƛǎƛǘŀ ƭŀ ǇƻƛƴǘŜ ƻǳŜǎǘ ŘΩ!ƴǘƛŎƻǎǘƛ Ŝǘ ŀƭƭŀ ǇŀǊ ƭŀ ǎǳƛǘŜ Ŝƴ DŀǎǇŞǎƛŜΣ ǇǊŝǎ ŘŜǎ Ƴƻƴts Saint-Louis et 

Saint-Pierre. En 1541, lors de son dernier voyage, il établit la première colonie française en Amérique, soit 

Ł ƭΩŜƳōƻǳŎƘǳǊŜ ŘŜ ƭŀ ǊƛǾƛŝǊŜ Řǳ /ŀǇ wƻǳƎŜΣ ǎǳǊ ƭŀ ǊƛǾŜ ƎŀǳŎƘŜ ό/ƻƳƳƛǎǎƛƻƴ ŘŜ ǘƻǇƻƴȅƳƛŜ Řǳ vǳŞōŜŎΣ 

2007a). 

En ce qui a trait au hameau de Shékatika, celui-ci est formé de quelques maisons et est situé sur une des 

échancrures de la côte du golfe du Saint-Laurent. Shékatika provient, dans la langue innue, du mot 

« shikatikau » qui signifie « ƛƭ ȅ ŀ ŘŜǎ ōǳƛǎǎƻƴǎ ŀǳǘƻǳǊ ŘŜ ƭΩŜŀǳ » (Commission de toponymie du Québec, 

2007b).   

La rivière Napetipi se voyait utilisée dans les traditions innues et signifie « ǊƛǾƛŝǊŜ Řǳ ƳŃƭŜΣ ŘŜ ƭΩƘƻƳƳŜ ». 

9ƴ муфлΣ ƭΩŀǊǇŜƴǘŜǳǊ IŜƴǊȅ wƻōŜǊǘǎƻƴ ƻōǎŜǊǾŀ ŘŜǎ ƭƻǳǇǎ-marins (phoque gris) dans le lac Napetipi. De 

plus, certaines hypothèses démontrent que lorsque Jacques Cartier, lors de son premier voyage en 1534, 

mentionne la rivière Saint-WŀŎǉǳŜǎ Řŀƴǎ ǎŜǎ ŞŎǊƛǘǎΣ ƛƭ ǎΩŀƎƛǊŀƛǘ ǇǊƻōŀōƭŜƳŜƴǘ ŘŜ ƭŀ ǊƛǾƛŝǊŜ bŀǇŜǘƛǇƛ 

(Commission de la toponymie du Québec, 2007c). 

8.3.3 Accessibilité, équipement et infrastructures  

[ΩŀŎŎŜǎǎƛōƛƭƛǘŞ ŘŜ ŎŜ ǎƛǘŜ Ŝǎǘ ǘǊŝǎ ƭƛƳƛǘŞŜΦ 9ƴ ŜŦŦŜǘΣ ŀǳŎǳƴŜ ǊƻǳǘŜΣ ƴƛ ŀŞǊƻǇƻǊǘΣ ƴƛ ǇƻǊǘ ƴŜ ǎΩȅ ǊŜǘǊƻǳǾŜΦ !Ŧƛƴ 

de se rendre sur ce site, il faut partir de Saint-!ǳƎǳǎǘƛƴ όǾƻƛǊ ƭŀ ŦƛŎƘŜ ŘŜǎŎǊƛǇǘƛǾŜ Іуύ Ŝǘ ǎΩȅ ǊŜƴŘre par 

bateau ou en hydravion. Le hameau de Shékatika présente quelques maisons éparses. En hiver, la Route 

.ƭŀƴŎƘŜΣ ǎƻƛǘ ǳƴ ǎŜƴǘƛŜǊ ōŀƭƛǎŞ ǇƻǳǊ ƭŀ ƳƻǘƻƴŜƛƎŜ ŀƭƭŀƴǘ ŘŜ bŀǘŀǎƘǉǳŀƴ ƧǳǎǉǳΩŁ .ƭŀƴŎ-Sablon passe par le 

site de la baie de Jacques Cartier. Quelques abris comprenant du bois de chauffage y sont installés ainsi 

ǉǳΩǳƴ ǎƛǘŜ ŘΩƻōǎŜǊǾŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ǇŀƴƻǊŀƳŀǎΦ 

De plus, la pourvoirie de Napetipi River Outfitters offre certains services et équipements sur la rivière 

Napetipi.  Il y a un service de communication eƴ Ŏŀǎ ŘΩǳǊƎŜƴŎŜΣ ŘŜǎ ŜƳōŀǊŎŀǘƛƻƴǎΣ ǳƴ ǎȅǎǘŝƳŜ ŘΩŞƴŜǊƎƛŜ 

solaire, des équipements au propane, des génératrices et des poêle à bois et foyers (FPQ, année 

inconnue). 

8.3.4 Utilisation actuelle du territoire (usages et ressources)  

La compagnie pectinicole Pec-Nord ŜŦŦŜŎǘǳŜ ƭΩŞƭŜǾŀƎŜ ŘŜ tŞǘƻƴŎƭŜ ƎŞŀƴǘ όPlacopecten magellanicus) 

depuis plusieurs années dans la baie de Jacques-Cartier. Celle-ci possède une écloserie ou est produit de 

jeunes pétoncles en milieu contrôlé qui seront par la suite placés dans des panieǊǎ ŘΩŞƭŜǾŀƎŜ ǎǳǎǇŜƴŘǳŜ 

Řŀƴǎ ƭŀ ŎƻƭƻƴƴŜ ŘΩŜŀǳ Řŀƴǎ ƭŀ ōŀƛŜ ǇƻǳǊ ǇƭǳǎƛŜǳǊǎ ŀƴƴŞŜǎ ƧǳǎǉǳΩŁ ƭΩŀǘǘŜƛƴǘŜ ŘŜ ƭŀ ǘŀƛƭƭŜ ŎƻƳƳŜǊŎƛŀƭŜΦ  
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Des essais de captage naturel ont été réalisés dans la baie 

Jacques-/ŀǊǘƛŜǊ ǇŀǊ ƭŜ aƛƴƛǎǘŝǊŜ ŘŜ ƭΩ!ƎǊƛŎǳƭǘǳǊŜΣ ŘŜǎ tşŎƘŜǎ Ŝǘ 

de lΩ!ƭƛƳŜƴǘŀǘƛƻƴ όa!t!vύ ŘŜǇǳƛǎ мфунΦ 5ŀƴǎ ƭŜǎ ŀƴƴŞŜǎ мффлΣ 

les résultats des inventaires ont été faibles. Ceci peut être 

expliqué par deux facteurs, soit un grand taux de mortalité chez 

les pétoncles géants qui a fortement affecté les stocks 

ŘΩƛƴŘƛǾƛŘǳǎ Ƴŀǘures sexuellement en Basse-Côte-Nord au cours 

des années 1990 ainsi que le fait que la Basse-Côte-Nord est la 

limite nord de répartition du Pétoncle géant (Goaziou, 2007). 

Quelques années après cette réduction massive de stock de 

géniteurs, le CACN, en collaboration avec Développement 

ŞŎƻƴƻƳƛǉǳŜ /ŀƴŀŘŀ ό59/ύΣ ƭΩLƴǎǘƛǘǳǘ aŀǳǊƛŎŜ-Lamontagne 

όLa[ύΣ ƭŀ {ƻŎƛŞǘŞ ŘŜ ŘŞǾŜƭƻǇǇŜƳŜƴǘ ŘŜ ƭΩƛƴŘǳǎǘǊƛŜ ƳŀǊƛŎƻƭŜ 

ό{h5LaύΣ ƭŜ a!t!v Ŝǘ ƭΩƛƴŘǳǎǘǊƛŜΣ a donc évalué le potentiel de captage naturel de naissain de pétoncles 

géants dans le secteur de la baie de Jacques-Cartier et de la Baie-aux-Saumons, en 2004-2005 durant la 

ǇŞǊƛƻŘŜ ŘŜ ǇƻƴǘŜ ŘŜǎ ǇŞǘƻƴŎƭŜǎΦ /ŜǘǘŜ ŞǘǳŘŜ ŀǾŀƛǘ ǇƻǳǊ ōǳǘ ŘΩƻōǘŜƴƛǊ ǳƴŜ ǎƻǳǊŎŜ ŘΩŀǇǇǊƻǾƛǎƛƻƴƴŜƳŜƴǘ 

alternative à la production en écloserie et a révélé une faible densité de naissain captés (CACN, année 

inconnue ; Goaziou, 2007). Le tout servait à connaître le potentiel de captage de naissain en milieu naturel 

Řŀƴǎ ƭŜ ōǳǘ ŘΩƻōǘŜƴƛǊ ǳƴŜ ǎƻǳǊŎŜ ŘΩŀǇǇǊƻǾƛǎƛƻƴƴŜƳŜƴǘ ŀƭǘŜǊƴŀǘƛŦ Ł ƭŀ ǇǊƻŘǳŎǘƛƻƴ Ŝƴ ŞŎƭƻǎŜǊƛŜ ό/!/bΣ 

année inconnue). 

9ƴ нллсΣ нллт Ŝǘ нллуΣ ŘΩŀǳǘǊŜǎ ŞǘǳŘŜǎΣ ǇƻǊǘŀƴǘ ŎŜǘǘŜ Ŧƻƛǎ ǎǳǊ ƭŀ ŎŀǊŀŎǘŞǊƛǎŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ ŘȅƴŀƳƛǉǳŜ Ŝǘ ŘŜ ƭŀ 

prédation des pétoncles ensemencés sur le fond en Basse-Côte, ont été tenues par le CACN. De cette 

étude, il en est ressorti, entre autǊŜΣ ǉǳŜ ƭŜ ǎŜŎǘŜǳǊ ŘΩLǎŀŀŎ /ƻǾŜ ǊŞǳƴƛǘ ǇƭǳǎƛŜǳǊǎ ŎƻƴŘƛǘƛƻƴǎ ƛŘŞŀƭŜǎ Ł ƭŀ 

croissance de Pétoncles géants ensemencés (Côté et al., 2009). 

Pêches et Océans Canada (MPO) ont également fait des recherches dans la baie de Jacques-Cartier, en 

raison de la quantitŞ ŘΩŀŎƛŘŜ ŘƻƳƻƠǉǳŜ
1
 détectée dans la chair des pétoncles en concentration largement 

supérieur à la norme. Le tout a été réalisé entre 2006 et 2008. Les objectifs de cette étude étaient, dans 

ǳƴ ǇǊŜƳƛŜǊ ǘŜƳǇǎΣ ŘΩƛŘŜƴǘƛŦƛŜǊ ƭΩƻǊƎŀƴƛǎƳŜ ǊŜǎǇƻƴǎŀōƭŜ ŘŜ ƭΩƛƴǘƻȄƛŎŀǘƛƻƴΣ ǎƻƛǘ ƭΩŜǎǇŝŎŜ ŘŜ ǇƘȅǘƻǇƭŀƴŎǘƻƴΣ 

chez les pétoncles géants (MPO, 2008). 

Le site de la baie de Jacques-Cartier comprend également une pourvoirie à droit non exclusif, soit la 

Napetipi River OutfitersΣ ǉǳƛ ǎŜ ǊŜǘǊƻǳǾŜΣ ŎƻƳƳŜ ǎƻƴ ƴƻƳ ƭΩƛƴŘƛǉǳŜΣ ǎǳǊ ƭŀ rivière Napetipi. Cette 

ǇƻǳǊǾƻƛǊƛŜ ǇŜǊƳŜǘ ŀǳȄ ŎƭƛŜƴǘǎ ŘŜ ŦŀƛǊŜ ƭŀ ŎƘŀǎǎŜ Ł ƭΩhǳǊǎ ƴƻƛǊ ǇŀǊ ŀǊƳŜ Ł ŦŜǳ ŀƛƴǎƛ ǉǳŜ ŘŜ ǇşŎƘŜǊ ƭΩhƳōƭŜ 

de fontaine, le Saumon atlantique, la Truite brune et la Truite de mer par différentes méthodes de pêche 

(à gué, à la mouche, ōƭŀƴŎƘŜΣ ƭŀƴŎŜǊ ƭŞƎŜǊΣ ǊŜƳƛǎŜ Ł ƭΩŜŀǳΧύΦ 5Ŝ ǇƭǳǎΣ ǇƭǳǎƛŜǳǊǎ ŀŎǘƛǾƛǘŞǎ ǎƻƴǘ ŞƎŀƭŜƳŜƴǘ 

offertes par la pourvoirie, soit des excursions en snowmobile, de la motoneige, du patinage, de la 

raquette et du ski de randonnée (Napetipi River Outfitters, année inconnue ; FPQ, année inconnue). 

8.3.5 Tenure des terres 

[ŀ ƳŀƧƻǊƛǘŞ ŘŜǎ ǘŜǊǊŜǎ Řǳ ǎŜŎǘŜǳǊ ŘΩƛƴǘŞǊşǘ Ŧŀƛǘ ǇŀǊǘƛŜ Řǳ ŘƻƳŀƛƴŜ ŘŜ ƭΩ;ǘŀǘ Ŝǘ Ŝǎǘ ǎƻǳǎ ƭΩŀǳǘƻǊƛǘŞ Řǳ 

ministère des Ressources naturelles et de la Faune (MRNF).  

                                                                 
1
 Acide domoïque: Phycotoxine produit par une algue rouge, la Chondria armataqui qui cause une intoxication 

alimentaire. 

CƛƎǳǊŜ уΦоΦ wŜƳƻƴǘŞŜ ŘΩǳƴ ŎŀǇǘŜǳǊ 

ŘŜ ƴŀƛǎǎŀƛƴ ŘŜ ǇŞǘƻƴŎƭŜΣ ŦƻǊƳŞ ŘΩǳƴ 

sac et de quatre bandes de 

« netron ». Source : Goaziou, 2007. 
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8.3.6 Statut légal et gestion du site 

En ǊŝƎƭŜ ƎŞƴŞǊŀƭŜΣ ƭŜǎ ǘŜǊǊŜǎ Řǳ ŘƻƳŀƛƴŜ ŘŜ ƭΩ;ǘŀǘ ǎƻƴǘ ƎŞǊŞŜǎ ǇŀǊ ƭŜ awbCΦ [Ŝ ǇƛŞƎŜŀƎŜ ŘŜǎ ŀƴƛƳŀǳȄ Ł 

fourrures est régi par des modalités fondées sur la division du territoire en unités de gestion des animaux 

Ł ŦƻǳǊǊǳǊŜ ό¦D!CύΦ [Ŝ ǎŜŎǘŜǳǊ ŘΩƛƴǘŞǊşǘ ǎŜ ǎƛǘǳŜ Řŀƴǎ ƭΩ¦D!C ƴƻ ссΦ 

De plus, la gestion de certaines activités est sous la juridiction des autorités gouvernementales fédérales 

en vertu de la Loi sur les pêches et de la Loi concernant les oiseaux migrateursΦ [Ŝǎ ŀŎǘƛǾƛǘŞǎ ǉǳƛ ǎΩȅ 

déroulent sont principalement gérées par des organismes gouvernementaux tels que Pêches et Océans 

/ŀƴŀŘŀ όathύ Ŝǘ ƭŜ {ŜǊǾƛŎŜ ŎŀƴŀŘƛŜƴ ŘŜ ƭŀ ŦŀǳƴŜ ό9ƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘ /ŀƴŀŘŀύΦ .ƛŜƴ ǉǳΩƛƭǎ ǇǊŀǘƛǉǳŜƴǘ ŎŜǊǘŀƛƴŜǎ 

activités dans le secteur, tels que des inventaires fauniques et floristiques, ŎŜǎ ƻǊƎŀƴƛǎƳŜǎ ƴΩƻƴǘ ŀǳŎǳƴ 

projet particulier de conservation ou de mise en valeur. 

8.3.7 Orientations et développement du site 

WǳǎǉǳΩŁ ƳŀƛƴǘŜƴŀƴǘΣ ŘŜǎ ŞǘǳŘŜǎ relatives au potentiel pectinicole ont été réalisées afin de développer la 

culture de pétoncles dans la baie de Jacques Cartier par la compagnie Pec-Nord.  

8.4 Analyse des sources de perturbation 

Le site de la baie de Jacques Cartier est relativement isolé et peu fréquenté, mis à part par la compagnie 

Pec-Nord qui y possède une écloserie commerciale ŘŜ tŞǘƻƴŎƭŜ ƎŞŀƴǘ Ŝǘ ǉǳƛ ŜŦŦŜŎǘǳŜ ƭΩŞƭŜǾŀƎŜ ŘŜ ŎŜǘǘŜ 

ŜǎǇŝŎŜΦ {Ŝƭƻƴ ƭŜǎ ŞǘǳŘŜǎ Řǳ athΣ ǳƴŜ ŜǎǇŝŎŜ ŘΩŀƭƎǳŜ ǊƻǳƎŜ ŎǊŞŜǊŀƛǘ ǳƴŜ ǘƻȄƛƴŜ ǉǳƛ ǎΩŜƳƳŀƎŀǎƛƴŜ Řŀƴǎ ƭŀ 

chair des pétoncles lorsque cette algue est en période de floraison, soit en production massive. De ce fait, 

Ł ŎŜǎ ƳƻƳŜƴǘǎΣ ƭŜǎ ǎƛǘŜǎ ŘƻƛǾŜƴǘ şǘǊŜ ŦŜǊƳŞǎ ŀŦƛƴ ŘΩŞǾƛǘŜǊ ƭŜǎ ƛƴǘƻȄƛŎŀǘƛƻƴǎ ŀƭƛƳŜƴǘŀƛǊŜǎΦ 

8.5 Valeur écologique 

tŀǊƳƛ ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ ŘŜǎ Ƙŀōƛǘŀǘǎ ƭƛǘǘƻǊŀǳȄ ŘŜ ƭŀ .ŀǎǎŜ-Côte-bƻǊŘ ŎƘƻƛǎƛ Řŀƴǎ ŎŜ ǇǊƻƧŜǘΣ ƭΩƛƳǇƻǊǘŀƴŎŜ 

écologique relative de la baie de Jacques Cartier est plutôt « Faible ». Quoique le site présente quelques 

ŞƭŞƳŜƴǘǎ ōƛƻƭƻƎƛǉǳŜǎ ŘΩƛƴǘŞǊşǘ όŦŀǳƴŜ ƳŀǊƛƴŜύΣ ǎŀ ǾŀƭŜǳǊ ŞŎƻƭƻƎƛǉǳŜ Ŝǎǘ ƳƻƛƴŘǊŜΣ ŎƻƳǇŀǊŀǘƛǾŜƳŜƴǘ Ł 

ŘΩŀǳǘǊŜǎ ǎƛǘŜǎ ƻǴ ƭŀ ŎƻƴŎŜƴǘǊŀǘƛƻƴ Ŝǘ ƭŀ ŘƛǾŜǊǎƛǘŞ ŘŜǎ ŎƻƳǇƻǎŀƴǘŜǎ ōƛƻƭƻƎƛǉǳŜǎ ǎƻƴǘ ƴŜttement 

ǎǳǇŞǊƛŜǳǊŜǎΦ [Ŝ ƳŀƴǉǳŜ ŘŜ ŘƻƴƴŞŜǎ ǎǳǊ ƭŀ ŦŀǳƴŜ ŀǾƛŀƛǊŜΣ ǇŀǊ ŜȄŜƳǇƭŜΣ ƭƛƳƛǘŜ ƭΩƛƴǘŞǊşǘ ǉǳƛ ǇŜǳǘ şǘǊŜ ǇƻǊǘŞ Ł 

ce site. 

8.6 Synthèse des potentiels et contraintes au développement 

[Ŝ ǘŀōƭŜŀǳ уΦн ǇǊŞǎŜƴǘŜ ƭŜǎ ǇƻǘŜƴǘƛŜƭǎ Ŝǘ ŎƻƴǘǊŀƛƴǘŜǎ Ł ƭΩŞƎŀǊŘ ŘΩŞǾŜƴǘuelles interventions de conservation 

ou de mise en valeur du secteur de la baie de Jacques Cartier dans un contexte de développement 

durable et de conservation du patrimoine naturel et historique. 

Tableau 8.2. Synthèse des potentiels et contraintes pour le secteur de la baie de Jacques-Cartier. 

 Vocation 

 Conservation Mise en valeur 

Potentiels   

- tǊŞǎŜƴŎŜ ŘΩŜǎǇŝŎŜǎ ƳŀǊƛƴŜǎ ŎƻƳƳŜǊŎƛŀƭŜǎ όtŞǘƻƴŎƭŜ ƎŞŀƴǘΣ 
{ŀǳƳƻƴ ŘŜ ƭΩ!ǘƭŀƴǘƛǉǳŜύ 

 X 

- Valeur historique du site (passage par Jacques Cartier dans cette 
baie) 

 X 
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- Proximité de la municipalité de Saint-Augustin (une vingtaine de 
km) 

 X 

- Proximité du hameau de Shékatika  X 

- Esthétisme du site  X 

Contraintes   

- !ŎŎŜǎǎƛōƛƭƛǘŞ ƭƛƳƛǘŞŜ ŀǳ ǎƛǘŜ όǇŀǊ ǾƻƛŜ ƳŀǊƛǘƛƳŜ ƭΩŞǘŞ ǎŜǳƭŜƳŜƴǘ 
Ŝǘ ǇŀǊ ƘȅŘǊŀǾƛƻƴΣ ǇŀǊ ƭŀ ǊƻǳǘŜ ōƭŀƴŎƘŜ ƭΩƘƛver) 

 X 

 

8.7 Ligne directrices de développement durable  

[Ŝǎ ƭƛƎƴŜǎ ŘƛǊŜŎǘǊƛŎŜǎ ǎΩŀǇǇǳƛŜƴǘ ǎǳǊ ƭŜǎ ƛƴŦƻǊƳŀǘƛƻƴǎ ǊŜŎǳŜƛƭƭƛŜǎ Ŝǘ ƭŜǎ ŀƴŀƭȅǎŜǎ ŜŦŦŜŎǘǳŞŜǎ Řŀƴǎ ƭŜǎ ǎŜŎǘƛƻƴǎ 

ǇǊŞŎŞŘŜƴǘŜǎΦ [ΩƻōƧŜŎǘƛŦ ŘŜ ŎŜǘ ŜȄŜǊŎƛŎŜ Ŝǎǘ ŘŜ ǇǊƻǇƻǎŜǊ ŘŜǎ ƻǊƛŜƴǘŀǘƛƻƴǎ Ǿƛǎŀƴǘ Ł ƳŜǘǘǊŜ Ŝƴ ǾŀƭŜǳǊ ƭΩƘŀōƛǘŀǘ 

ŘΩƛƴǘŞǊşǘ ǘƻǳǘ Ŝƴ ǇǊƻǘŞƎŜŀƴǘ ǎƻƴ ƛƴǘŞƎǊƛǘŞ Řŀƴǎ ǳƴŜ ǇŜǊǎǇŜŎǘƛǾŜ ŘŜ ŘŞǾŜƭƻǇǇŜƳŜƴǘ ŘǳǊŀōƭŜΦ 

8.7.1 Recommandations en matière de développement durable  

Selon les caractéristiques du site, les approches suggérées pour la vocation de la baie de Jacques Cartier 

serait de faire de la mise en valeur du site ainsi que de la sensibilisation : 

 Mettre en valeur le volet historique du site de la baie de Jacques-Cartier : 

- ;ǘŀƴǘ ŘƻƴƴŞ ǉǳΩƛƭ ȅ ŀ ŘŞƧŁ ǳƴ ǇƻǳǊǾƻȅŜǳǊ ǉǳƛ ŀǎǎǳǊŜ ƭŜ ǘǊŀƴǎǇƻǊǘ ŘŜǎ ŎƭƛŜƴǘǎ Ŝntre Saint-

Augustin et la baie de Jacques-Cartier, il pourrait y avoir un volet historique dans la 

présentation de la pourvoirie. 

 Sensibiliser les citoyens aux conséquences néfastes de la pêche et de la chasse illégales : 

- En terme de problématique régionale, la chasse et la pêche illégales sont des réalités qui 

ǘƻǳŎƘŜƴǘ ƭΩŜƴǘƛǘŞ ŘŜ ƭŀ .ŀǎǎŜ-Côte-Nord. Ainsi, une formation et/ou une campagne de 

sensibilisation auprès des habitants du hameau de Shékatika et des citoyens de Saint-

Augustin pourraient être réalisées. 

8.7.2 Préfaisabilité et prise en charge du site 

Compte tenu des potentiels et des contraintes soulevés précédemment, certaines recommandations 

ǉǳŀƴǘ Ł ƭŀ ŎƻƴǎŜǊǾŀǘƛƻƴ Ŝǘ ƭŀ ƳƛǎŜ Ŝƴ ǾŀƭŜǳǊ Řǳ ǎƛǘŜ ǎΩŀǾŝǊŜƴǘ ŘƛŦŦƛŎƛƭŜǎΦ 9ƴ ŜŦŦŜǘΣ ƳşƳŜ ǎƛ ƭŜ ǎƛǘŜ Ŝǎǘ Ł 

proximité de Saint-Augustin, aucune route ne lie ces deux endroits. La pourvoirie déjà en place pourrait 

ǎΩŀǎǎǳǊŜǊ ŘŜ ƭŀ ƳƛǎŜ Ŝƴ ǾŀƭŜǳǊ Řǳ ǎƛǘŜ Ŝƴ ŀƧƻǳǘŀƴǘ ǳƴ ǾƻƭŜǘ ƘƛǎǘƻǊƛǉǳŜ ƭƻǊǎ Řǳ ŘŞǇƭŀŎŜƳŜƴǘ ŘŜ ƭŜǳǊ 

clientèle. 

Étant donné le peu de connaissances actueƭƭŜǎ ǎǳǊ ƭΩǳǘƛƭƛǎŀǘƛƻƴ Řǳ ǎƛǘŜ ǇŀǊ ƭŀ ŦŀǳƴŜ ŀǾƛŀƛǊŜΣ ŘŜǎ ƛƴǾŜƴǘŀƛǊŜǎ 

pourraient être réalisés. Ce projet pourrait être pris en charge par le Service canadien de la Faune (SCF) 

ǉǳƛ ŞǘǳŘƛŜ ŘŞƧŁ ƭŜ wŜŦǳƎŜ ŘΩhƛǎŜŀǳȄ aƛƎǊŀǘŜǳǊǎ όwhaύ ŘŜ {ŀƛƴǘ-Augustin. 
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